
SUR LE PARCOURS À PROXIMITÉ
Fort de la Malmaison (XIXe 
siècle), désaffecté avant la 
guerre

Cimetière allemand de la 
Malmaison créé après les 
combats de juin 1940

Chapelle Sainte-Berthe : 
plaques commémoratives 
d’unités

Aizy-Jouy : église de la 
Reconstruction et creuttes 

Mémorial de Cerny-en-
Laonnois

Caverne du Dragon, 
Musée du Chemin des 
Dames

Cette fiche est extraite du site 
www.randonner.fr

le portail de la randonnée
dans l’Aisne.

À l’assaut du Chemin des Dames
Soissonnais < Aisne < Hauts-de-France < France

AIZY-JOUY - FILAIN - PARGNY-FILAIN

Le 23 octobre 1917, sept mois après le déclenchement de l’offensive Nivelle sur le Chemin des Dames, 
le nouveau commandant en chef, le général Pétain, ordonne une offensive limitée dans le secteur du fort 
de la Malmaison. Prévue initialement en juillet, l’offensive prévoyait de déloger les Allemands des hauteurs 
occidentales du plateau. En quelques jours, l’opération est couronnée de succès.

Accès au départ : Depuis la D 15 ou la N 2, bifurquer 
en direction du village d’Aizy-Jouy (D 14). Gagner le 
parking situé en face de la mairie.

Depuis le parking, rejoindre l’église d’Aizy. Remonter 
la rue du Guet à gauche pour arriver à l’entrée d’un 
chemin.

Au croisement de Cinq Voies, emprunter le premier 
chemin en lacet sur la droite qui mène sur le plateau. 
Passer près du rocher du Guet (vue sur le vallon). 
Poursuivre tout droit en longeant des avens (grottes). 
Rejoindre la route communale et la suivre tout droit.

Au croisement avec la D 15, prendre en face un 
chemin caillouteux, puis bifurquer dans le premier 
chemin à gauche.

Au croisement avec la D 18 – Chemin des Dames, 
traverser la route (prudence : circulation !) et descendre 
la D 152. Hors circuit : se rendre à droite vers l’un 
des sites d’information aménagés du Chemin 
des Dames (vue panoramique). Longer la chapelle 
Sainte-Berthe et descendre vers le village de Filain.

En bas de côte, avant Filain, prendre le chemin à 
gauche qui rattrape la lisière d’un bois. Continuer tout 
droit au carrefour suivant.

Bifurquer à droite après 500 m pour rester au pied de 
la côte. Continuer jusqu’au village de Pargny-Filain.

Traverser la D 15, continuer tout droit jusqu’à l’église 
et tourner à gauche. Continuer toujours tout droit 
en montant et à la patte d’oie suivante, prendre le 
chemin à droite vers le Fort de la Malmaison (Vue 
à droite sur la vallée et sur Laon). A l’intersection, 
reprendre à gauche la route du Fort et longer le 
cimetière allemand. 

Hors circuit à droite : site d’information aménagé 
du Chemin des Dames et vestiges du Fort.
Au croisement, franchir de nouveau le D 18 (prudence 
!). Poursuivre tout droit la voie communale qui 
descend vers Aizy-Jouy. Passer devant l’ancienne 
mairie-école et l’église de Jouy et virer à gauche.

Prendre à droite le rue Sainte-Blaise. Après la 
dernière habitation, continuer sur le chemin vert qui 
tourne à gauche.

Arrivé à proximité du cimetière, prendre 
à gauche la rue de l’Archet, longer 
l’étang communal (aire de pique nique) 
puis rejoindre la mairie.

INFOS TOURISTIQUES : 
Office de Tourisme du Val de l’Aisne 
Tél. 03 23 54 40 00

CRÉATION ET ENTRETIEN DU 
PARCOURS : 
Communauté de Communes 
du Val de l’Aisne

Aizy-Jouy
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• Durée : 4 h

•  Longueur : 12,1 km 

•  Altitude mini : 83 m

•  Altitude maxi : 192 m

• Difficultés : Circuit réservé 
à de bons marcheurs. Deux 
traversées dangereuses. 

•  Balisage : Jaune et vert
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Rejoignez notre commu-
nauté de randonneurs 
sur www.facebook.com/
randonnee.aisne 
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Artillerie française 
Moulin de Laffaux
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Les petites histoires dans l’Histoire
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nauté de randonneurs 
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randonnee.aisne 
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Suivez les aventures d’Andrew 
Naylor, brancardier britan-
nique, dans l’Aisne durant la 
Première Guerre Mondiale en 
téléchargeant l’application Car-
nets 14-18 !
La visite audio “Entre ciel et 
terre sur le Chemin des Dames” 
vous guidera sur les principaux 
lieux des batailles du Chemin 
des Dames. 
Visite audioguidée accessible 
dès 10 ans.

Application disponible sur  
App Store et Google Play

            CIRCUIT ROUTIER 

Carnets 14/18
9 km - Départ Caverne du Dragon

Depuis le 16 avril 1917, date de 
l’échec de l’ambitieux plan du 
général Nivelle, le Chemin des 
Dames est devenu un secteur 
de combats intenses où le 
moindre mètre carré est défendu 
par les Allemands qui ont fortifié 
leurs positions depuis le début 
de la guerre. Les Français ont 
reconquis une partie des pentes 
du plateau mais ne sont toujours 
pas parvenus à reprendre les 
crêtes. 
La reconquête, appelée «Bataille 
des observatoires», sera longue 
et difficile. 
Le général Pétain, nommé 
commandant en chef depuis le 
mois de mai, décide de mener 
un engagement offensif bref mais 
très intense sur l’ouest du plateau, afin de reprendre son extrémité. Durant six jours, 1850 canons de tous 
calibres pilonnent les positions allemandes et leurs fortifications (fort de la Malmaison, blockhaus et creuttes). En 
l’espace de quelques jours, les troupes françaises appuyées par les chars parviennent à déloger les Allemands. 
La victoire française est nette et les pertes de l’armée allemande sévères : 8 000 tués, 3 000 blessés et 11 500 
prisonniers. Les Allemands sont contraints d’abandonner l’ensemble du plateau pour se réfugier un peu plus au 
nord dans la vallée de l’Ailette.  

À l’ouest comme à l’est, le 16 avril 1917, les combats 
sur le Chemin des Dames sont accompagnés par les 
tous premiers engagements des chars français.
Cependant, les deux attaques menées vers Berry-
au-Bac puis dans le secteur de Laffaux, le 5 mai, 
sont des demi-échecs. Très lents, engagés sur des 
terrains découverts, la plupart du temps surmontés 
de bidons d’essence du fait de leur énorme 
consommation, ils sont vite transformés en cibles de 
choix pour l’artillerie allemande.
Pour autant, le général Estienne, nommé 
responsable de l’artillerie d’assaut depuis août 1916, 
parvient à convaincre Pétain d’engager une nouvelle 
fois les chars. Le 23 octobre, à 5 heures 15, plusieurs 
groupements de chars Schneider et Saint-Chamond 
équipés de radios T.S.F. franchissent les premières 
lignes de défense allemande et accompagnent les 
troupes d’assaut jusqu’à leurs objectifs. Malgré 
cette percée encourageante, les chars subissent 
à nouveau de lourdes pertes : six d’entre eux sont 
totalement détruits et quinze autres tombent en 
panne. Cependant leur tâche d’accompagnement et 
de soutien est menée jusqu’au bout.

Offensives de chars

Histoire d’une reconquête

Histoire d’une offensive

 LA BATAILLE DES OBSERVATOIRES

1ÈRE VICTOIRE DÉCISIVE DES CHARS FRANÇAIS 

Fort de la Malmaison - L’observatoire
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Le 25 octobre, les chars Saint-Chamond accompagnent toujours les troupes du 14e corps d’armée dans la prise 
des villages de Pinon et le 1er B.C.P. atteint, grâce à eux, Chavignon et  Bruyères. Pour la première fois de 
l’année 1917, les chars français mène un assaut victorieux.


